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Dans le cadre mise en œuvre de son projet de lutte contre la radicalisation et l’extrémisme 
violent, le Réseau Ouest Africain pour l’Edification de la Paix (WANEP) à travers l’appui 
technique et financier de Human Security Collective (HSC) a organisé les 3, 4 et 5 avril 2018 
un atelier d’échanges sur le dialogue inter/intra religieux et le partage d’expériences et 
pratiques à la Maison du Partenariat Bamako-Angers.  
 
Cet atelier qui s’inscrivait dans le cadre du programme ARC-Mali avait pour objectif de 
partager les expériences et pratiques inter-intra religieuses en matière de prévention du 
radicalisme et de l’extrémisme violent. 
 

1. Cérémonie d’ouverture 
 
La cérémonie d’ouverture a été l’occasion pour les organisateurs de souhaiter la bienvenue à 
l’ensemble des participants et particulièrement à ceux venant des régions du Nord et du 
Centre (Tombouctou, Gao et Mopti). 
 

1.1 Mots introductifs  
 
A la suite de ces mots de bienvenus, Messieurs Boubacar THERA, coordonnateur du Réseau 
Wanep et Dr. Théophile DJEDJEBI, représentant de Human Security Collective ont tour à tour 
souhaité la bienvenue aux participants avant de parler des objectifs de l’atelier de dialogue 
inter/intra religieux sur la prévention contre le radicalisme et l’extrémisme violent. 

 

 
Vue du présidium lors de la cérémonie d’ouverture de l’atelier 

 

Selon les deux personnalités, l’atelier d’échanges inter et intra religieux avait pour objectif 
global de partager les expériences et pratiques inter-intra religieuses en matière de 
prévention du radicalisme et de l’extrémisme violent afin d’identifier des actions concrètes à 
entreprendre dans le contexte malien. 
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De façon spécifique, l’atelier visait à : 
 Partager les expériences en matière de dialogues inter-intra religieux dans la 

prévention et la lutte contre le radicalisme et l’extrémisme violent ; 
 Présenter les expériences et inquiétudes des jeunes sur le phénomène du radicalisme 

et l’extrémisme violent ; 
 Débattre de l’utilité de collaboration entre les leaders religieux pour prévenir la 

radicalisation et l’extrémisme violent ; 
 Identifier les pistes d’actions concertées (à l’échelle régionale et nationale) à 

entreprendre pour prévenir le radicalisme et l’extrémisme violent. 
 

1.2 Séances de présentation des participants et recueil des attentes 
 

L’atelier a débuté par une séance de présentation entre participants permettant aux uns et 
aux autres de mieux se connaitre. Par la suite, les participants ont exprimé leurs attentes 
autour de quelques points. Il s‘agit de : 

- Connaître  le mobile de radicalisation et de l’extrémisme violent chez les jeunes ; 
- Connaître  les causes de la radicalisation ; 
- Connaître  les dispositions à prendre pour lutter contre le radicalisme et l’extrémisme 

violent.  
 

2. Présentation de l’approche de la Sécurité Humaine 
 
Ce module a fait l’objet de deux présentations complémentaires. L’une effectué par Monsieur 
LY du Réseau Wanep et l’autre de Dr. Théophile Djedjebi de Human Security Collective (HSC). 
 
Il ressort de la présentation de Monsieur LY que l’approche de la sécurité humaine est 
d’apparition très récente. Un constat dont le caractère récent s’explique par le fait que l’Etat 
à lui seul n’est plus en mesure de sécuriser ou de prendre en compte l’ensemble des facteurs 
liés à la sécurité humaine. Après un bref rappel du contexte sécuritaire et de la gestion 
classique de la sécurité, il dira que la sécurité humaine est la protection des libertés 
fondamentales qui sont l’essentiel de la vie. Il s’est surtout appesanti sur les éléments 
humains de la sécurité, des droits et développement. L’approche de sécurité humaine 
représente un concept interdisciplinaire qui comporte les caractéristiques suivantes : 

- centrée sur la personne humaine,  
- multisectorielle ;  
- holistique,  
- spécifique au contexte ; 
- orientée vers la prévention. 

 
Quant à Dr. Théophile Djedjebi, l’approche de la sécurité humaine nécessite non seulement 
une évaluation approfondie des vulnérabilités et des compétences des communautés 
touchées, mais exige également une évaluation des stratégies requises pour aider à prévenir 
et atténuer le retour des menaces d’insécurités.   
 
Selon lui, la sécurité humaine se positionne comme un complément des définitions centrées 
sur la sécurité étatique, l’élargissement de la portée des menaces, les défis et les problèmes 
auxquels la sécurité peut se référer. Pour ce faire, la sécurité humaine repose les piliers de 
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sécurité, de développement et de droits humains. Dans sa présentation, Dr. Théophile 
Djedjebi a notamment mis l’accent sur le rôle que doivent jouer les leaders religieux dans la 
problématique de la sécurité humaine tout en invitant ces derniers à jouer leur partition. 
L’état ne pouvant à lui seul jouer pleinement son rôle de garant de la sécurité compte tenu 
de la complexité des menaces. D’où la complémentarité entre l’état et les organisations de la 
société civile, en l’occurrence, les leaders religieux souligne Dr. Théophile Djedjebi. 
 
Les deux présentateurs finiront par dire que la sécurité humaine montre l’interdépendance 
entre les différentes menaces de même que les approches de réponses à apporter. S’agissant 
des différents types de sécurité que regroupe l’approche de sécurité humaine, ils ont cité : 

- La sécurité économique ; 
- La sécurité alimentaire ; 
- La sécurité sanitaire ; 
- La sécurité de l’environnement ; 
- La sécurité personnelle ; 
- La sécurité de la communauté et ; 
- La sécurité politique. 

 

3. Brainstorming sur les expériences entre participants  
  
Cette phase de l’atelier a permis à chaque participant de parler de son expérience et de ses 
actions entreprises en réponses à la prévention contre le radicalisme et l’extrémisme violent. 
Ainsi, les participants ont tour à tour expliqué leur action avec les succès et les défis.  
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Pour Youssouf Bagayogo, les jeunes de l’Union de jeunes Musulmans du Mali (UJMMA) ont 
élaboré des programmes de sensibilisation et de renforcement de capacités afin que les 
jeunes ne puissent pas être tentés par le phénomène de radicalisation et d’extrémisme 
violent.  
Ils ont également entrepris :  

- Caravane de sensibilisation et journée culturelle à Banamba parrainées par le Maire 
de Banamba 

- Camp de jeunes à Dio avec des sessions de formation/renforcement de capacités au 
profit de 200 participants jeunes sur le thème de la citoyenneté, de la dépravation de 
mœurs et du terrorisme. 

- Plusieurs actions avec l’Union nationale des jeunes chrétiens pour la prévention de la 
radicalisation et de l’extrémisme violent.  
 

Monsieur Ibrahimou Diawara (Bamako) 
 
Il a commencé par faire le constat de l’existence de plusieurs radios islamiques d’obédiences 
diverses. Cette multiplicité de radios islamiques dans la vie publique au Mali leur a donné 
l’idée de mettre en place une radio dénommée radio Unité afin de donner la voix à toutes les 
confessions religieuses musulmanes et chrétiennes pour favoriser le dialogue inter et intra 
religieux pour une meilleure cohésion sociale. Il a donné l’exemple du 8 mars 2018 où ils ont 
organisé huit émissions placées sous la présidence de la ligue des prédicateurs du Mali. Cette 
initiative a permis de fédérer les esprits autour des tendances religieuses. 
  
Almaouloud de Tombouctou  
 
Il a tenu de signaler qu’au sein de leur localité, lorsqu’il y’a un problème, ils analysent la 
situation et prennent une décision d’inspiration islamique. Ainsi, après la crise à Tombouctou, 
ils ont sillonné toute la ville de Tombouctou pour informer et sensibiliser les populations afin 
de leur faire comprendre que les actes des prétendus djihadistes n’ont rien avoir avec la 
religion musulmane. Ils ont par la suite entrepris des : 

- Démarches pour le retour des réfugiés ; 
- Causeries débats avec les chrétiens pour montrer au monde entier que l’islam est une 

religion de tolérance et montrer la bonne collaboration des musulmans avec les autres 
religions ; 

- Missions de bons offices entre les jeunes et les forces de l’ordre à Diré et à 
Tombouctou. 

 
Cette mission a permis de décanter la situation entre les jeunes et les forces de l’ordre. Ainsi, 
un match de football entre les jeunes et la police a été organisé grâce à l’appui financier d’une 
femme leader. 
 

- Kalane Youssouf Touré 
 
Selon Monsieur TOURE, il travaille depuis très longtemps dans le cadre du dialogue inter et 
intra religieux à travers des cadres de rencontres avec les imams, les débats à la radio ainsi 
que des débats télévisés autour de la problématique de la paix et de la réconciliation 
nationale. Il a également parlé de l’existence d’une alliance entre Musulmans et Chrétiens 
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pour lutter contre l’Ebola et le Sida. Une alliance dont le champ d’action se trouve aujourd’hui 
élargi à beaucoup d’autres thématiques.  

 
- Samba Samassékou 

 
Selon Monsieur Samassékou, ses actions ont consisté à la dénonciation des terroristes dès les 
premières heures de la crise. Par la suite, ils ont effectué des actions de sensibilisation à 
travers les prêches et les discours religieux et des conférences débats sur la radicalisation et 
l’extrémisme violent.  
 

- Jean de DIEU DEMBELE 
 

Monsieur Dembélé a pour sa part mis l’accent sur les initiatives dont ils organisent 
constamment en faveur des jeunes, des femmes et de chefs de familles (Camps de jeunesse) 
au niveau national. Il a également parlé de l’organisation d’une pastorale basée sur trois axes 
à savoir le spirituel, le culturel et le développement économique voire des cadres de 
rencontre. Il a aussi partagé les expériences régionales à travers la rencontre transfrontalière 
des jeunes du Mali et Burkina Faso qui s’est tenue du 15 au 18 mars 2018. 
 
Il existe une rencontre d’évaluation. 

- Commission justice et Paix. 
- Mouvement des cadres (avec des activités comme la Semaines sociales, la place de 

la famille) dans le traitement de vivre ensemble, de la reconstruction et de la 
cohésion sociale nationale. 

 
Il finira pour dire que le phénomène de radicalisme n’est pas une identité religieuse et a 
interpelé et invité les leaders religieux à continuer à défendre la famille. 
 

- David TOGO 
 
Monsieur TOGO a parlé du travail et de l’expérience de Word Vision au sein de leur localité. 
Il a apprécié la technique de World Vision qui a consisté à la projection des vidéos de 
sensibilisation. 
 
L’une des vidéos de World Vision parlait de la querelle entre deux frères dont la solution a été 
la construction d’un pont pour les réconcilier. Cette vidéo lui a permis de vivre en harmonie 
avec les populations de sa zone. 
 

- KOITA Amadou 
 
Monsieur KOITA a parlé d’une anecdote lors de l’inondation survenue dans sa localité. Cette 
inondation a été l’occasion pour lui de tisser une très bonne collaboration avec le pasteur de 
sa communauté.  
 
A la suite de ce brainstorming qui a permis aux participants de mieux apprendre des uns des 
autres, Dr. Théophile DJEDJEBI a soulevé la problématique du suivi-évaluation des actions 
voire des projets des participants. 
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Hormis quelques participants qui font un suivi superficiel, Il ressort du point de vue des 
participants que le suivi évaluation des actions voire projets entrepris constitue un problème 
dont il faudra apporter des réponses afin de la pérennisation des actions. 
 

4. Séances de travaux de groupe  
 
Les participants ont été constitués en trois groupes. Cette répartition a été faite avec une 
approche inclusive. Les dimensions d’appartenance religieuse et de provenance 
géographique ont été prises en compte pour la constitution des groupes de travail. De façon 
explicite chaque groupe a été constitué de leaders Catholiques, Protestants et Musulmans 
avec souvent d’obédiences diverses.  
 

 
Dr. Théophile Djedjebi expliquant les consignes des travaux de groupe 

 

Les trois groupes ont chacun travaillé distinctement sur les consignes de Dr. Theophile 
Djedjebi. Il s’agissait de faire ressortir : 

- Les activités ; 
- Les stratégies et ou démarches de mise en œuvre ; 
- Les responsables des activités ; 
- Les potentielles organisations d’appui ;  
- Les groupes cibles ; 
- Les échéances et,  
- Les localités concernées. 

 
Il est utile de signaler que les travaux de groupes ont tous fait l’objet de présentation en 
plénière suivie de la phase de discussions. La phase de discussion a permis aux participants 
de bénéficier d’éclaircissements pour mieux apporter des contributions quant à la 
formulation des activités et des stratégies de mises en œuvre. 
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Dans l’après-midi, les participants ont travaillé sur la deuxième partie du format de plan 
d’actions avec de nouvelles consignes portant sur les responsables, les organisations d’appui, 
les groupes cibles, les échéances et les localités concernées par la mise en œuvre du plan 
d’actions. Cette deuxième partie a également fait l’objet de présentation en plénière suivi de 
débats.  
 
Les trois groupes constitués ont produit chacun le résultat en termes d’activités identifiées : 
 
Groupe I 

- Modération des contenus des prêches et discours religieux pour prévenir et lutter 
contre l’extrémisme violent ; 

- Conduite de Programme interconfessionnel (Conférences, sports, évènements 
culturels, activités d’intérêt communautaire) de prévention du radicalisme religieux et 
de promotion du vivre ensemble en milieu jeune. 

 

 
Images illustratives de M. Youssouf DIALLO, présentant les travaux du Groupe I. 

 
Groupe II 

- Formation des maîtres coraniques sur le civisme et l’interprétation des versets 
coraniques ; 

- Création/redynamisation des alliances des leaders religieux pour prévenir et lutter 
contre l’extrémisme violent ; 

- Facilitation de dialogue entre les leaders religieux et les leaders des mouvements 
islamiques radicaux.  
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Monsieur TYENOU, en phase de préparation pour la présentation des travaux du groupe II. 

 
Groupe III  

- Elaboration des messages consensuels de sensibilisation par les leaders religieux en 
vue de prévenir la radicalisation ; 

- Renforcement de l’éducation religieuse au sein des familles 
 

 
Présentation des travaux du groupe III par Monsieur SAMASSEKOU. 

 

L’ensemble des activités suggérées dans les travaux de groupe par les participants a permis 
d’élaborer un plan d’actions concerté avec la mise en place d’un comité de suivi.  
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5. Plan d’actions concerté 
 
Le plan d’actions concerté (à l’échelle régionale et nationale) pour prévenir le radicalisme et 
l’extrémisme violent élaboré par les participants à l’issu de l’atelier est présenté dans le 
tableau ci-dessous. 
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Plan d’actions concerté  
 

 Quoi ? Comment ? Qui ? Quand ? Où ? 

 Activities Stratégie/Démarche de mise 
en œuvre 

Responsables Organisations/ 
structures d’appui 

Groupes 
cibles 

2018 2019 2020 Localités 
concernées 

01 Modération des 
contenus des prêches 
et discours religieux 
pour prévenir et lutter 
contre l’extrémisme 
violent 

Formation des leaders religieux 
(prêcheurs, pasteurs, prêtres, 
imams) contre l’extrémisme 
religieux  
Mise en place de commissions 
de veille sur les contenus de 
leaders religieux des prêches et 
discours de leaders religieux 

Les responsables de 
HCI, AGEMPEM, 
CEM 

H.C.I, AGEMPEM ; 
Conférences 
2piscopales, MARC, 
WANEP, AMSS, ICCO, 
HSC, AEN, Ministère de 
la Réconciliation… 

Imams, 
prêcheurs, 
pasteurs, 
prêtres 

X X X Les régions de 
Tombouctou, 
Gao, Mopti 
Ségou, 
Ménaka et le 
district de 
Bamako. 

02 Programme 
interconfessionnel 
(Conférences, sports, 
culturels, activités 
d’intérêt 
communautaire) de 
prévention du 
radicalisme religieux, 
et de promotion du 
vivre ensemble en 
milieu jeune 

Mise en place d’une équipe de 
pilotage du programme (au 
niveau national) ; 
Partage de vision avec les 
leaders de jeunesses 
confessionnelles ainsi que les 
autorités administratives et 
traditionnelles au niveau des 
régions et des cercles ; 
Mobilisation des jeunes de base 
et réalisation des activités 

Leaders des 
jeunesses 
confessionnelles 
(Jeunesse 
AGEMPEM, 
UJMMA, Jeunesse 
Catholique etc.) 

Ministère des affaires 
religieuses et du culte 
Ambassades, WV,  
WANEP, AMSS, ICCO, 
HSC, AEN, Ministère de 
la Réconciliation,  
Personnes ressources 

Jeunes du 
Mali 

X X  Sur toute 
l’étendue du 
territoire 

03 Formation des maîtres 
coraniques sur le 
civisme et 
l’interprétation des 
versets coraniques. 

Organiser des camps de 
formation à l’endroit des 
maîtres coraniques par région et 
voir cercle en vue de freiner les 
éventuels enroulements de 
jeunes vers les idéaux 
terroristes. 

Haut conseil 
Islamique, 
Groupement des 
leaders Spirituels du 
Mali. 

Human security 
collective, WANEP-
Mali/Ministère des 
affaires religieuses et 
du culte et Ministère 
de la jeunesse et de la 
construction 
citoyenne. 

Maître 
coraniques 

X X X Les régions de 
(Gao, 
Tombouctou 
et Mopti) et le 
district de 
Bamako. 

04 Création/redynamisati
on des alliances des 
leaders religieux pour 
prévenir et lutter 
contre l’extrémisme 
violent. 

Faire un état des lieux  de la 
fonctionnalité des structures 
existantes des  alliances des 
leaders religieux (Musulmans et 
chrétiens) dans toutes les 
régions, cercles et communes 
du Mali. 

Haut conseil 
Islamique, 
AGEMPEM, 
Conférence 
Episcopale du Mali. 

Human security 
collective, WANEP-
Mali, Word Vision, 
Caritas-Mali/Ministère 
des affaires religieuses 
et du culte. 

Leaders 
religieux 

X X  Régions, 
cercles, 
commune et 
district de 
Bamako. 
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 Quoi ? Comment ? Qui ? Quand ? Où ? 

 Activities Stratégie/Démarche de mise 
en œuvre 

Responsables Organisations/ 
structures d’appui 

Groupes 
cibles 

2018 2019 2020 Localités 
concernées 

Entamer les procédures pour la 
mise en place ou la 
redynamisation des dites 
alliances à tous les niveaux. 
 
Renforcer les capacités de 
membres de l’alliance   

05 Facilitation de 
dialogue entre les 
leaders religieux et les 
leaders des 
mouvements 
islamiques radicaux. 

Faire un plaidoyer auprès de 
l’Etat pour faciliter des 
rencontres de pourparlers entre 
les leaders religieux musulmans 
et les leaders des mouvements 
islamiques radicaux. 

Haut Conseil 
Islamique. 

Agence des 
musulmans d’Afrique  
et le Haut Conseil 
Islamique. 

Amadou 
KOUFA et 
Yad AG 
AGALY 

X X X Les régions de 
Ségou, Mopti, 
Gao 
Tombouctou, 
Kidal, Ménaka 
et Taoudéni. 

06 Elaboration des 
messages consensuels 
de sensibilisation par 
les leaders religieux en 
vue de prévenir la 
radicalisation. 

Mise en place d’un comité de 
rédaction et de validation avant 
diffusion. 

Les leaders religieux 
Musulmans et 
Chrétiens (Haut 
conseil Islamique, 
AGEMPEM, 
Conférence 
Episcopale du Mali. 

- Ministère des affaires  
  religieuses et du  
  culte. 
- Les ONG 
- Les Mairies 

Famille 
Jeunes 
femmes 

X X X Régions de 
Tombouctou, 
Gao, Mopti et 
le district de 
Bamako. 
Sur toute 
l’étendue du 
territoire 

07 Renforcement de 
l’éducation religieuse 
au sein des familles 

Encourager les parents 
(Hommes et femmes) à travers 
les prêches, sermons, les 
discours religieux à prendre 
leurs responsabilités en 
éduquant les enfants. 

Les leaders religieux - Ministère des affaires 
  religieuses et du  
  culte. 
- Les ONG 
- Les Mairies  

Les familles X X X Dans toute 
l’étendue du 
territoire du 
Mali 

 
NB : Chaque leader religieux s’engage à faire la restitution des résultats des travaux issue de cet atelier d’échange de dialogue inter-intra religieux sur la prévention  
        de la radicalisation et de l’extrémisme violent à sa hiérarchie et à sa structure de base. 
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6. Comité de suivi du plan d’actions 
 
Dans l’objectif de faire un suivi constant du plan d’actions concerté qui a été élaboré, un 
comité de suivi du plan d’actions des leaders religieux pour la prévention et la lutte contre 
l’extrémisme violent issu de l’atelier a été mis en place. La liste de membres du comité de 
suivi au niveau regional et national se présente comme suit: 
- Saliou Hamadi MAIGA Musulman (Gao)  

- Moussa Al MAOULOUD ; Musulman Tombouctou 

- David TOGO ; Eglise protestante Mopti 

- Jean de Dieu DEMBELE Eglise Catholique Bamako 

- Youssouf DIALLO Eglise protestante Bamako 

- Mahamadou KANTE, Musulman Bamako 

- Ibrahimou DIAWARA, Radio Islamique Unité (Bamako) 

Il revient à chaque membre du consortium de programme ARC Mali en collaboration avec ses 
partenaires de mise en œuvre et le comité de suivi mis en place de définir les modalités 
d’exécution des activités du plan d’actions concerté dans leur zone d’intervention respective. 
Chaque membre de consortium tiendra compte de son approche d’intervention et de ses 
ressources disponibles.    

 

7. Evaluation et témoignage des participants 
 
Les participants ont tenu à saluer les initiateurs de cet atelier de dialogue inter/intra religieux 
et exprimer un sentiment de satisfaction de ces trois jours. La rencontre s’est déroulée en 
toute convivialité avec des débats souvent intenses mais toujours constructifs a souligné M. 
Touré un des participants venu de la région de Tombouctou. 
 
Les participants ont pris l’engagement, avec la mise en place d’un comité de suivi, de veiller 
au plan d’actions concerté qui a été élaboré lors de l’atelier.  
 
Quant aux organisateurs, ils ont exprimé tous leurs remerciements à l’endroit des participants 
à travers leur engagement sans faille dans les activités de l’atelier. Aussi, cette diversité de 
culture et de religion lors de l’atelier a été une opportunité pour les uns et les autres de nouer 
des relations de collaboration et d’amitié dans une dynamique de recherche de solution à la 
paix et à la cohésion sociale.  
 
L’atelier a pris fin à travers la cérémonie de prière1 (Dou’a) des leaders religieux. 

                                                           
1 A signaler que les travaux de l’atelier ont du début à la fin fait l’objet de séance de prière de l’ensemble de religieuse 
et cela à tour de rôle (Musulman  -  Chrétien (Catholique et protestant).  


